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des lois différentes, Mr. d An. conclut que/’
G 'on faifoit une loi de deux lignes feule-
ment pour chaque cas différent, 11 fau-
droit pour le feul article duyol 21 millions
de volumes in-folio de 2000 pages chacun.
Ce calcul prodigieux, qui fait honneur a
Pexa@itude & au travail opiniatre & utile
de Mr. d’An., nous paroitroit tout-a-fait
défefpérant , fi le genie de Tauteur ne
nous rafluroit par la plus belle des inven-
_ tions. Ecoutons-le parler lui-méme avec
" modeftie de la maniere avec laquelle 1l re-
médie A ces inconveniens, :
« Ce qui eft extrémement difficile, dit-
,, il, page 28, n'elt pas toujours impofi-
= ple. Qu'y a-t-il en apparence de plus
impoflible que de concentrer en une page
100 ou 1000 millions de lois toutes clai-
res, précifes, faciles A appliquer? Cela
eft cependant faifable; tout leGteur atten-
,, tif pourra s’en convaincre fans beaucoup
., de difhculte, en examinant le tablean
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,, A. IciMr, d’An; nous explique fon beau

,, lecret.
Vous avez entendu dans les marches pu-

blics des charlatans vanter les vertus admi-
rables de leur orviétan; ne vous {femble-t-1l
‘pas que Mr. d’An. fait ici un ufage admi-
rable de leur langage £ “ Ce qui eft extres
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